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Dans les trois grands sommets inter­

nationaux auxquels il va participer - le 
sommet Nord-Sud à Cancun en octo­
bre, le sommet des Sept en juillet à 
Ottawa et le sommet du Common­
wealth en octobre 1981 à Sydney, le 
Premier ministre Trudeau va offrir ses 
bons offices pour un rapprochement 
entre les pays industrialisés et les pays 
en développement. Ces réunions offri­
ront l’occasion de rompre la confronta­
tion et la rhétorique stériles des deux 
blocs et de marquer des points dans la 
recherche de solutions concrètes aux 
problèmes de l'économie mondiale et 
du développement.

Comme le souligne le rapport du 
comité parlementaire, le Canada a tous 
les atouts pour réussir : •On fait 
confiance au Canada. A plusieurs re­
prises, des témoins nous ont répété que 
• le Canada inspirait confiance». Les 
pays en voie de développement nous 
font confiance parce que nous n'avons 
pas été une puissance coloniale et 
parce que nous ne sommes pas assez 
forts pour tenter d'imposer notre vo­
lonté aux autres. Les pays industriali­
sés, les Etats-Unis et l’Europe nous 
font confiance parce que nous parta­
geons leurs traditions politiques et 
culturelles ainsi qu’un grand nombre 
de leurs préoccupations.

Les parents et les grands-parents de 
nombreux Canadiens sont venus au 
Canada de tous les coins du monde. 
Ces immigrants venus d’Europe de 
l’Ouest et de l'Est, des Etats-Unis, 
d'Asie, d’Afrique et d’Amérique latine 
ont conservé leur culture propre. Nos 
deux langues officielles nous rappro­
chent naturellement de nombreux pays 
du Sud, membres du Commonwealth 
ou de la Francophonie».

Bien qu’il soit difficile au stade ac­
tuel de prévoir exactement sur quelles 
questions économiques les diccussions 
porteront, il est possible d’affirmer que 
le prochain sommet des pays industria­
lisés, dont le Canada sera l’hôte les 20 
et 21 juillet 1981, permettra aux parti­
cipants de se pencher sur les relations 
Nord-Sud avec tout le soin et toute 
l’attention que le Canada souhaite leur 
voir y accorder.

Les négociations seront complexes. 
Chaque participant est conscient du 
fait que le dialogue Nord-Sud, ses 
formes d’expression et ses objectifs ul­
times, exerceront une influence pro­
fonde sur la gestion économique mon­
diale pendant les années à venir. La 
forme du dialogue et l’aspect financier 
présenteront un intérêt particulier : 
l’utilisation des objectifs en matière 
d'aide publique au développement

(APD), ensuite le rôle et l’évolution du 
Fonds Monétaire International (FMI), 
et enfin, la façon dont les donneurs 
bilatéraux et les institutions financiè­
res internationales peuvent aider les 
pays en voie de développement à régler 
leurs problèmes structurels, en parti­
culier dans le domaine de l’énergie.

Ainsi, en ce qui a trait à l’aide publi­
que au développement, le Canada fera 
tout son possible pour parvenir à l’ob-

• L’amélioration de l’alimentation est l'un des objectifs du développe­
ment.
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